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Introduction Générale 

L’Algérie, à l’instar de nombreux pays, fait face à des défis 

croissants en matière de sécurité alimentaire et de diversification de 

sa production agricole. Dans ce contexte, la promotion de cultures à 

haute valeur ajoutée et adaptées aux conditions agroclimatiques 

locales revêt une importance stratégique. Parmi celles-ci, le colza 

(Brassica napus L.), une plante oléagineuse majeure à l’échelle 

mondiale, présente un potentiel considérable pour l’Algérie, tant 

pour la production d’huile végétale destinée à la consommation 

humaine et à l’industrie, que pour la fourniture de tourteaux riches 

en protéines pour l’alimentation animale. L’introduction et le 

développement de la culture du colza pourraient ainsi contribuer à 

réduire la dépendance du pays aux importations d’huiles végétales 

et de matières premières pour l’alimentation du bétail, tout en 

offrant aux agriculteurs une alternative de culture potentiellement 

rentable et bénéfique pour la structure des sols dans les assolements. 

Cependant, le succès de l’implantation et de l’expansion de la 

culture du colza en Algérie est intrinsèquement lié à une 

compréhension approfondie de l’interaction complexe entre la 

plante et son environnement. Les conditions agroclimatiques, 

incluant les régimes pluviométriques et thermiques, la nature des 

sols, ainsi que les stress abiotiques tels que la sécheresse et la salinité, 

jouent un rôle déterminant dans la croissance, le développement et 

le rendement du colza. De plus, la gestion des aspects agronomiques, 
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tels que le choix variétal, les techniques culturales (préparation du 

sol, semis, fertilisation, irrigation d’appoint), la maîtrise des 

bioagresseurs (ravageurs et maladies) et des adventices, est cruciale 

pour optimiser la production. 

Des recherches récentes menées en Algérie, notamment sur des 

variétés comme ‘Zitna’, ont commencé à mettre en lumière les 

caractéristiques spécifiques et le potentiel de valorisation du colza 

cultivé localement. Ces études soulignent l’importance de la 

composition nutritionnelle des graines et des tourteaux, riches en 

protéines, en minéraux essentiels et en composés phénoliques dotés 

de propriétés antioxydantes. La valorisation de ces coproduits, en 

particulier les tourteaux obtenus après extraction d’huile par 

pression à froid, ouvre des perspectives intéressantes pour 

l’alimentation animale et potentiellement pour d’autres applications 

industrielles. 

Ce document se propose d’analyser de manière exhaustive 

l’impact des conditions agroclimatiques algériennes sur la 

production de colza. Il s’appuiera sur une synthèse de la littérature 

scientifique et technique disponible, en intégrant les données les 

plus récentes concernant les aspects agronomiques, physiologiques 

et qualitatifs de la culture. L’objectif principal est d’identifier les 

facteurs clés de succès, les contraintes majeures et les opportunités 

pour le développement durable de la filière colza en Algérie. Pour 

ce faire, le document abordera successivement : 
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1. Une présentation générale du colza, de son importance 

économique et de sa place potentielle dans l’agriculture 

algérienne. 

2. Une analyse détaillée des exigences agroclimatiques du 

colza et de l’adéquation des différentes régions 

d’Algérie à sa culture. 

3. Un examen des itinéraires techniques recommandés, 

incluant le choix des variétés, les pratiques de semis, la 

fertilisation, la gestion de l’eau et la protection des 

cultures. 

4. Une évaluation des principaux défis agronomiques 

(stress hydrique, salinité, ravageurs, maladies) et des 

stratégies d’adaptation. 

5. Une étude des aspects liés à la qualité des produits (huile 

et tourteaux) et aux perspectives de valorisation en 

Algérie. 

6. La formulation de recommandations techniques et 

stratégiques visant à améliorer la productivité, la 

durabilité et la rentabilité de la culture du colza en 

Algérie. 

En définitive, cette étude vise à fournir aux acteurs du secteur 

agricole algérien – chercheurs, techniciens, décideurs et agriculteurs 

– les éléments de connaissance nécessaires pour promouvoir et 

optimiser la culture du colza, contribuant ainsi aux objectifs 

nationaux de sécurité alimentaire et de développement agricole 

durable. 
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1 Le Colza (Brassica napus L.) : 

Présentation et Importance 

 

1.1 Introduction 

Le colza, scientifiquement connu sous le nom de Brassica 

napus L., est une plante appartenant à la famille des Brassicaceae 

(anciennement Crucifères), qui comprend également d’autres 

cultures bien connues telles que le chou, la moutarde, et le navet. 

Cette espèce revêt une importance agronomique et économique 

considérable à l’échelle mondiale, principalement pour la 

production d’huile végétale et de tourteaux riches en protéines. Son 

adaptabilité à diverses conditions climatiques et ses multiples usages 

en font une culture stratégique pour de nombreux pays, y compris 

pour l’Algérie qui explore activement des voies pour diversifier sa 

production agricole et renforcer sa sécurité alimentaire. 

1.2 Origine, Botanique et Cycle de 

Développement du Colza 

L’origine du colza est relativement récente et résulte d’une 

hybridation interspécifique naturelle entre un chou (Brassica 

oleracea) et une navette (Brassica rapa). Ce croisement spontané se 

serait produit il y a plusieurs siècles, probablement dans le bassin 

méditerranéen ou en Europe. Les premières traces de sa culture 
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remontent au Moyen Âge en Europe, où il était principalement 

cultivé pour son huile utilisée comme combustible pour l’éclairage. 

D’un point de vue botanique, le colza est une plante herbacée 

annuelle, parfois bisannuelle pour certaines variétés d’hiver. Il se 

caractérise par une racine pivotante profonde, capable d’explorer le 

sol jusqu’à plus d’un mètre de profondeur, ce qui lui confère une 

certaine résistance à la sécheresse une fois bien établi. La tige, 

dressée et ramifiée, peut atteindre une hauteur variant de 0,8 à 2 

mètres selon les variétés et les conditions de culture. Les feuilles 

sont alternes, glauques (d’un vert bleuté), les inférieures étant 

pétiolées et lyrées-pennatifides, tandis que les supérieures sont 

sessiles et embrassantes. 

L’inflorescence est une grappe terminale de fleurs jaunes 

typiques des crucifères, avec quatre pétales disposés en croix, six 

étamines (quatre longues et deux courtes) et un pistil supère. La 

floraison du colza est généralement abondante et attractive pour les 

insectes pollinisateurs, bien que la plante soit principalement 

autogame avec un certain taux d’allogamie favorisé par les abeilles. 

La période de floraison s’étale sur plusieurs semaines, ce qui peut 

influencer la maturité échelonnée des fruits. 

Le fruit du colza est une silique, une capsule déhiscente à deux 

valves, longue de 5 à 10 centimètres, contenant de nombreuses 

petites graines sphériques. Chaque silique peut renfermer de 15 à 40 

graines. Les graines sont de petite taille (environ 2 mm de diamètre), 

de couleur variant du brun foncé au noir, et sont riches en huile (35 

à 50% de leur poids sec) et en protéines (18 à 25%). 
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Le cycle de développement du colza varie en fonction du type 

de variété (hiver ou printemps) et des conditions climatiques. Les 

colzas d’hiver, semés à l’automne, nécessitent une période de 

vernalisation (exposition au froid) pour induire la floraison au 

printemps suivant. Leur cycle est donc plus long, s’étalant sur 9 à 11 

mois. Les colzas de printemps, semés au début du printemps, ont un 

cycle plus court, de 4 à 6 mois, et ne nécessitent pas de vernalisation. 

Les principales phases du cycle comprennent la germination et la 

levée, le développement végétatif (rosette puis montaison), la 

floraison, la formation et le remplissage des siliques, et enfin la 

maturation. La compréhension fine de ces stades est essentielle pour 

adapter les interventions culturales (fertilisation, protection 

phytosanitaire, irrigation) et optimiser le rendement. 

1.3 Importance Économique Mondiale et 

Utilisations du Colza 

Au cours des dernières décennies, le colza s’est imposé comme 

l’une des principales cultures oléagineuses au niveau mondial, aux 

côtés du soja et du palmier à huile. Sa production a connu une 

croissance significative, stimulée par la demande croissante en 

huiles végétales alimentaires et industrielles, ainsi qu’en protéines 

pour l’alimentation animale. Les principaux pays producteurs de 

colza incluent le Canada, l’Union Européenne (notamment la France 

et l’Allemagne), la Chine, l’Inde et l’Australie. Selon les données de 

la FAO, la production mondiale de graines de colza a régulièrement 

augmenté, témoignant de son rôle crucial dans l’approvisionnement 

global en matières grasses et en protéines. 
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L’importance économique du colza repose sur la valorisation 

de ses deux principaux produits : l’huile et le tourteau. 

L’huile de colza a connu une évolution qualitative majeure 

grâce à la sélection variétale. Les variétés traditionnelles contenaient 

des niveaux élevés d’acide érucique, un acide gras à longue chaîne 

peu souhaitable pour la consommation humaine. Les travaux de 

sélection ont permis de développer des variétés dites “00” (double 

zéro) ou “canola” (Canadian oil, low acid), caractérisées par une très 

faible teneur en acide érucique (inférieure à 2%) et une faible teneur 

en glucosinolates dans le tourteau. L’huile de colza “canola” est 

aujourd’hui largement reconnue pour ses qualités nutritionnelles : 

elle est riche en acides gras insaturés, notamment en acide oléique 

(mono-insaturé, type oméga-9), en acide linoléique (poly-insaturé, 

type oméga-6) et surtout en acide alpha-linolénique (poly-insaturé, 

type oméga-3). Ce profil lipidique équilibré en fait une huile de 

choix pour la prévention des maladies cardiovasculaires. Elle est 

utilisée comme huile de table, pour la cuisson, et dans la fabrication 

de margarines, de mayonnaises et d’autres produits alimentaires 

transformés. Au-delà de l’alimentation humaine, l’huile de colza 

trouve également des applications industrielles, notamment dans la 

production de biocarburants (biodiesel), de lubrifiants, de savons, et 

d’autres produits biosourcés. 

Le tourteau de colza, coproduit obtenu après l’extraction de 

l’huile des graines (par pression et/ou par solvant), constitue une 

source de protéines de haute qualité pour l’alimentation animale. 

Les tourteaux issus des variétés “00” ont une faible teneur en 
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glucosinolates, des composés soufrés qui, à des concentrations 

élevées, peuvent avoir des effets antinutritionnels et limiter 

l’appétence chez les animaux. Le tourteau de colza est ainsi 

largement utilisé dans les rations des bovins (laitiers et allaitants), 

des porcins et des volailles, en substitution partielle ou totale au 

tourteau de soja. Sa richesse en acides aminés essentiels, bien que 

légèrement inférieure à celle du soja pour certains d’entre eux 

comme la lysine, en fait un ingrédient précieux pour équilibrer les 

formulations alimentaires. Des études récentes, y compris en 

Algérie sur la variété ‘Zitna’, ont confirmé la richesse des tourteaux 

de colza en protéines et en minéraux essentiels, renforçant leur 

intérêt pour l’élevage. 

En plus de ces deux produits principaux, la culture du colza 

présente d’autres avantages. C’est une excellente culture mellifère, 

attirant les abeilles et autres pollinisateurs, ce qui peut être bénéfique 

pour la biodiversité et pour les apiculteurs. En tant que tête 

d’assolement, le colza améliore la structure du sol grâce à son 

système racinaire pivotant et contribue à rompre le cycle de 

certaines maladies et ravageurs des céréales, ce qui en fait un 

précédent cultural intéressant. 
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1.4 Le Colza en Algérie : État des Lieux et 

Perspectives 

L’Algérie, traditionnellement grande importatrice d’huiles 

végétales et de tourteaux pour l’alimentation animale, cherche à 

développer ses propres filières oléagineuses et protéagineuses pour 

réduire sa dépendance extérieure et améliorer sa balance 

commerciale agricole. Dans cette optique, la culture du colza suscite 

un intérêt croissant de la part des pouvoirs publics, des instituts de 

recherche agronomique et des agriculteurs. 

1.4.1 Historique succinct de la culture 

L’introduction de la culture du colza en Algérie est relativement 

récente et s’est faite de manière progressive. Les premières 

tentatives d’introduction et d’expérimentation remontent à quelques 

décennies, mais c’est surtout au cours des dernières années que des 

efforts plus concertés ont été déployés pour évaluer son potentiel 

d’adaptation et de production dans différentes régions du pays. Des 

institutions comme l’Institut Technique des Grandes Cultures 

(ITGC) ont joué un rôle clé dans l’évaluation de variétés, la mise au 

point d’itinéraires techniques adaptés et la promotion de la culture 

auprès des agriculteurs. Des variétés européennes et canadiennes ont 

été testées, et des travaux sont en cours pour identifier ou développer 

des variétés spécifiquement adaptées aux conditions 

agroclimatiques algériennes, comme en témoignent les études sur la 

variété ‘Zitna’. 


